
Pour diffusion immédiate le 3 novembre 2009

Rapport intérimaire de gestion pour la période allant du 1er juillet 2009 au 3 novembre 2009 

David Atkins, Chief Executive a déclaré :

“On a assisté au cours de la période à un certain retour de la confiance sur les marchés immobiliers et à un redressement de l’activité d’investissement, entraînant une amélioration des rendements immobiliers au Royaume-Uni. En France, le volume des transactions a également augmenté, quoique à partir d’un niveau assez bas. Hammerson a été très actif au cours de la période ; nous avons en effet finalisé la vente de plusieurs programmes et accompli de sérieux progrès en matière de commercialisation dans un environnement de marché difficile. Nous continuons de progresser concernant notre réserve de projets et envisageons sérieusement des acquisitions de programmes immobiliers ainsi que des investissements au sein de notre portefeuille.”

Marchés de l’investissement
 

L’amélioration des marchés financiers internationaux, le rebond de l’activité économique et la faiblesse des taux d’intérêt ont contribué à accroître la demande pour l’immobilier commercial au Royaume-Uni comme en France. Dans l’Hexagone, les volumes de transactions ont augmenté mais ils restent faibles en termes absolus. Au Royaume-Uni, le niveau plus élevé des transactions s’est soldé par des pressions à la baisse sur les rendements et, par conséquent, par des signes d’amélioration des prix. Cependant, les perspectives de marché restent incertaines, notamment en raison du niveau élevé de la dette dans le secteur immobilier qui devra être refinancée au cours des années à venir.

Activité de nos clients

 

Les conditions d’exploitation sont toujours aussi difficiles dans la distribution au Royaume-Uni, même si on a pu noter un retour de la confiance au cours des derniers mois et une diminution du nombre de distributeurs placés sous administration judiciaire. On observe toujours des pressions à la baisse sur les loyers des immeubles de commerces, mais elles sont toutefois moins importantes dans l’immobilier haut de gamme et dans les zones où les niveaux de vacance sont faibles. En France, en dépit de la chute des ventes dans la distribution, le taux de vacance reste bas, soutenant ainsi les niveaux des loyers.
 

A Londres comme à Paris, les secteurs financiers et des services aux entreprises ont retrouvé des couleurs, ce qui, ajouté à la baisse des loyers, a conduit à une augmentation de la demande d’espaces de bureaux. A Londres, malgré un taux de vacance élevé, le revenu locatif net donne des signes de stabilisation. 
Le point sur la situation du Groupe au niveau opérationnel

L’ouverture de notre grand complexe commercial Union Square à Aberdeen, le 29 octobre dernier, a été un succès. Au cours des quatre premiers jours, il a en effet accueilli plus de 230 000 personnes. Signe de bon augure, 76% du programme avaient été commercialisés ou faisaient l’objet de baux en cours de signature au moment de l’ouverture. Le programme Union Square a attiré de grands distributeurs internationaux, dont Apple, Hollister (une enseigne Abercrombie & Fitch), Vero Moda et Zara. Cult, H&M, Marks & Spencer, New Look et Next figurent parmi les autres locataires de renom. Le programme a obtenu la note BREEAM Très bien pour sa performance environnementale.

Au 125 Old Broad Street à Londres, 92% du revenu sont désormais assurés ou font l’objet de baux sous signature. Concernant l’immeuble de bureaux adjacent, au 60 Threadneedle Street, ce chiffre est à présent de 83% après les commercialisations récentes au profit de Berenberg Bank, Toronto Dominion Bank et Universities Superannuation Scheme.
S’agissant du parc d’activités commerciales Fife Central Retail Park à Kirkcaldy, nous avons achevé l’extension de 11 000 m², qui est commercialisée à 100% au profit de locataires comme B&Q, Mothercare et Toys R Us. 
Conformément à notre volonté d’apporter de temps en temps une touche de nouveauté dans nos centres commerciaux, nous avons signé des baux avec plusieurs grandes enseignes de la distribution, qui font réellement la différence aux yeux des consommateurs. Ainsi le deuxième magasin de Banana Republic ouvrira ses portes à Brent Cross à Londres ; Jamie’s Italian, un restaurant sous enseigne Jamie Oliver va s’installer à The Oracle, Reading ; tandis que Vero Moda et Jack & Jones ont déjà loué un emplacement à Highcross, Leicester.

Le taux d’occupation du portefeuille de commerces du Groupe s’est légèrement amélioré, passant à 95,6% au 30 septembre (30 juin : 95,2%). Cependant, celui du portefeuille d’investissement était légèrement en repli à 92,4% (30 juin : 92,6%), en raison de l’expiration d’un bail de bureaux loués par une grande société à Paris. 

Le revenu locatif annuel collecté auprès de locataires sous administration judiciaire a été ramené à 7,0 M£ par an au 30 septembre (30 juin 2009 : 8,4 M£), soit 2,3% du revenu locatif total du Groupe. Sur près de 1 600 emplacements commerciaux en tout que compte notre portefeuille de commerces au Royaume-Uni, 69 étaient loués à des sociétés sous administration judiciaire qui, pour 36 d’entre elles, poursuivent leur activité. En France, on dénombre 21 commerces sous administration judiciaire, dont 16 toujours en activité. Notre taux de collecte des loyers reste élevé, plus de 95% de ces derniers ayant été collectés dans les quatorze jours suivant l’échéance du 30 septembre. 

Nous poursuivons le recyclage des capitaux lorsque les conditions nous semblent appropriées. Au cours de la période, nous avons finalisé la vente de Forum Steglitz, notre dernier programme immobilier en Allemagne, celle de Seacourt, parc d’activités commerciales à Oxford, et de deux autres parcs d’activités commerciales en France, soit un montant total de 122 M£.
Après l’achèvement d’Union Square, tous nos grands projets sont désormais terminés. Nous continuons néanmoins à progresser concernant notre réserve de projets, qu’il s’agisse du regroupement de sites, des demandes de permis de construire ou de la conception. A Paris, les travaux de rénovation de notre immeuble de commerces, rue du Faubourg Saint-Honoré, devraient commencer au début de 2010 pour un coût d’environ 30 M£. 

Financement

Au 30 septembre 2009, les emprunts du Groupe s’élevaient à 2 195 M£ et les soldes de trésorerie à 96 M£, soit un endettement net de 2 099 M£ (30 juin : 2 061 M£).

Toujours au 30 septembre 2009, les lignes de crédit bancaire non décaissées s’établissaient à 752 M£, dont 119 M£ à peine arrivent à échéance au 31 décembre 2011. 

Conférence téléphonique

Une conférence téléphonique sera organisée aujourd’hui pour les investisseurs et les analystes à 8h.00 GMT. Pour y participer, veuillez composer le :

	Royaume-Uni 
	0808 109 0700

	Royaume-Uni local
	0044 203 037 9060

	International
	+44 (0) 203 037 9060

	Etats-Unis
	1 866 966 5335

	Pays-Bas
	0 800 022 9132

	France
	0805 630061


Pour réécouter la conférence téléphonique, consultez le site Internet www.hammerson.com :

Pour de plus amples informations, veuillez contacter :

	
	 

	David Atkins, Chief Executive
Simon Melliss, Group Finance Director
Morgan Bone, Director of Corporate Communications
	Tél. : 020 7887 1000

Tél. : 020 7887 1000

Tél. : 020 7887 1009 

Morgan.bone@hammerson.com


Information financière

Les données financières figurant dans le présent communiqué se fondent sur les comptes de gestion non audités du premier trimestre clos le 30 septembre 2009.

Déclarations prospectives
Le présent document contient certaines déclarations qui ne correspondent pas à la publication de résultats financiers ni d’autres informations historiques. Ces déclarations sont prospectives par nature et sont soumises à des aléas et incertitudes. Les résultats futurs produits pourront s’écarter notablement de ceux que ces déclarations expriment ou impliquent. Ces aléas et incertitudes concernent pour la plupart des facteurs hors du contrôle de Hammerson ou qu’il ne peut estimer précisément, comme les conditions de marché futures, les variations de change, le comportement de certains intervenants sur le marché, les décisions de régulateurs officiels et d’autres facteurs de risques tels que la capacité de la société à continuer d’obtenir des financements pour répondre à ses besoins de liquidité, l’évolution du cadre politique, social et réglementaire dans lequel la société opère ou des tendances ou environnements économiques ou technologiques, y compris l’inflation et la confiance des ménages, à une échelle mondiale, régionale ou nationale. Les lecteurs sont invités à ne pas se fonder indûment sur ces déclarations prospectives qui ne valent qu’à la date du présent document. Hammerson ne s’engage en aucune façon à publier des révisions de ces déclarations prospectives qui viseraient à prendre en compte des événements ou circonstances intervenant après la date de publication du présent document. Les informations contenues dans le présent document relatives à la Société ne constituent en aucun cas un guide fiable de sa performance future.
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